POURQUOI DES « REGROUPEMENTS » ? 

QUI DECIDE ET QUI FINANCE ?
Après recensement et état des lieux, les autorités algériennes (Préfets, Maires), après accord du gouvernement Français (Ambassadeur de France et Consul  de France à ORAN), établissent la liste des cimetières nécessitant impérativement le regroupement vers des cimetières permettant une telle opération. Car, bien entendu, lorsqu’il n’y a aucune solution technique et matérielle de procéder à une réhabilitation, voire une sauvegarde sur les lieux concernés ces opérations s’inscrivent dans le plan d’action et de coopération relatif aux sépultures françaises en Algérie annoncé par le Président CHIRAC  le  3 avril 2003 lors de sa visite en Algérie.

Le financement de ces travaux est assuré par le Ministère Français des Affaires Etrangères au travers d’un budget spécifique appelé Fonds de Concours et alimenté également par des subventions provenant de Collectivités locales (Mairies, Conseils Généraux, Conseils Régionaux). Entre 2005 et 2010, l’Etat a consacré plus de 2 millions d’EUROS.
Le Consulat de France à ORAN ne fait qu’appliquer les décisions du Ministère des Affaires Etrangères. Quant au rôle de l’Etat Algérien et des Mairies Algériennes il consiste à appliquer les décisions arrêtées d’un commun accord par les deux gouvernements..
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Le CSCO, association LOI 1901, composé d’une trentaine de bénévoles et d’une dizaine de Délégations a vu le jour en novembre 2004, et ce, après un pèlerinage en Oranie d’un groupe de 500 oraniens pris par une intense émotion à la découverte du spectacle de désolation et de profanation découvert dans nos cimetières.


Depuis 2005, un travail de longue haleine a été entrepris et mené de concert avec les Délégués Algériens (notables proches de nous) afin d’analyser la situation et proposer un plan d’intervention.
A ce jour, quelques 1 900 sépultures situées à TAMASHOUET, soient 5 carrés ont pu être sauvegardés et réhabilités grâce aux subventions reçues de la Région PACA, de la Ville de NIMES et de la Trésorerie propre au CSCO (adhésions et dons) pour un montant de 30 000 euros, auxquels s’ajoutent 19 000€ (16  000€ de la Ville de Marseille et 3 000€ de la Région ALSACE) du Consulat de France à ORAN. Rien n’a été arrêté à ce jour pour les 36 carrés restant à restaurer.
« Les cimetières chrétiens et israélites en Algérie font partie de l’histoire de l’Algérie et de la France. Ils constituent un patrimoine commun qui doit être conservé au titre du devoir de mémoire et du respect dû aux défunts. »

Jacques CHIRAC

Les budgets consacrés par l’Etat Français pour l’exercice 2008 et 2009 s’élèvent à 463 142 euros et ont été utilisés pour les opérations de regroupements et la construction de caveaux collectifs destinés à recevoir les restes mortels provenant des cimetières regroupés.

Sur MASCARA en 2010 :

Saint LUCIEN
AU 1er MAI 2011

Les cimetières suivants ont fait l’objet d’un regroupement sur ORAN :

SIDI CHAMI (176 tombes exhumées)  
SAINT CLOUD (453 tombes) - LA SENIA ( 280)

 HASSI AMEUR (61) -  RENAN (Hassi Mefssoukh (113)
SONT PROGRAMMES EN 2011 – 2012 :

GUILLAUMET, AMMI MOUSSA, CLINCHANT, EL ALEF, FERRY, INKERMANN

Sur SAIDA :

AIN el HADJAR ; FRANCHETTI ; CHARRIER
A noter que l’ossuaire de Saïda contenait déjà les restes mortels des cimetières de Mecheria, Daoud (ex Berthelot), Aïn El Hadid , El Kreider, Rebahia (ex Nazreg-Flinois) Bougtob et Aïn Dehab. 

LA STELE DU CIMETIERE DE SIDI CHAMI.


Cette stèle rappelle que les restes mortels  ont été regroupés au Cimetière d’ORAN – Tamashouet.


Le libellé de cette stèle a été défini 


au mot à mot par les autorités Algériennes


et Françaises.
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